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Grèbe huppé 

50 cm 

 

Grand oiseau 

d’eau plongeur, 

corps massif avec 

un long coup 

parfois replié et 

un bec long et 

pointu. 

Silhouette variable, parfois élancée, parfois plus 

compacte. Nage calmement. Plonge régulèrement et 

nage longuement sous l’eau. Se tient en groupes en 

hiver, en couple le reste du temps.

Grèbe castagneux 

25 cm 

 

Oiseau d’eau très 

petit, rondelet avec 

un bec court et une 

petite tête ronde. 

 

Flotte comme un 

petit bouchon avec 

l’arrière du corps re-

levé. Plonge très souvent et longuement. Se tient sou-

vent près des berges couvertes de végétation l’été et 

en eau libre l’hiver.

Héron cendré 

95 cm 

 

Grand oiseau gris se 

déplaçant lentement au 

bord de l’eau ou dans 

l’eau, ou posé dans un 

arbre. En vol, grand, 

lent et lourd, avec le 

cou replié. 

se tient dressé avec le coup tendu, ou parfoisra-

massé avec le cou replié. Vole avec le cou replié et 

les pattes tendues. Pêche en marchant lentement.

Bernache du Canada 

90 cm 

 

Grande oie bicolore 

avec un long cou som-

bre. 

 

Oie élégante nageant à 

la façon d’un cygne. 

Vient souvent à terre. 

Vole en lignes ou en 

formations en V, en poussant des cris trompétants.

Fuligule milouin 

46 cm 

 

Canard plongeur assez 

allongé, avec un corps 

massif et une grosse 

tête. Dort souvent de 

jour. Mâle avec l’avant 

et l’arrière du corps 

sombre et le centre pâle. 

Canard plongeur massif et lent. Se tient souvent en 

grands groupes. Plonge depuis la surface de l’eau. Vol 

rapide.

Gallinule poule-d’eau 

33 cm 

 

Oiseau d’eau sombre 

élancé. Nage en ho-

chant la tête. S’enfuit 

en relevant la queue. 

 

Corps massif, queue 

relevée. A terre, court 

rapidement. Nage avec des hochement de tête ca-

ractéristiques et avec la queue relevée. 

Bec rouge à pointe jaune, plaque frontale rouge. 

Corps brun-noir dessus, gris noir dessous avec une 

ligne blanche le long des flancs et deux grosses 

tâches blanches aux sous-caudales.

Quelques variétés d’oiseaux que vous pouvez observer depuis 
les bords de Marne si vous êtes patients et silencieux



Foulque macroule 

38 cm 

 

Oiseau d’eau massif 

noir avec la face 

blanche. 

 

Oiseau massif au corps 

rond. Grosses pattes en 

partie palmées.Nage 

avec le dos arrondi et la 

queue abaissée. Plonge souvent.

Sittelle torchepot 

14 cm 

 

Oiseau au corps ovale 

avec une tête pointue et 

une queue courte, escala-

dant les troncs avec ses 

pattes puissantes. 

Dessus gris-bleu, dessous orangé avec les flancs 

brun-roux. gorge blanche. Trait sourcilier noir.

Oie cendrée 

85 cm 

 

Grande oie très pâle 

avec une grosse tête et 

un bec fort. 

Oie massive, ressem-

blant à l’oie domes-

tique dont elle est 

l’ancêtre. Vole en ligne ou en formation en V, en 

poussant des cancannements puissants.

Martin-pêcheur  

d’Europe 

18 cm 

 

Petit oiseau trapu à bec 

long et au plumage co-

loré, volant rapidement au 

ras de l’eau. 

Se tient perché au bord de 

l’eau, le corps droit. Vol 

direct et très rapide. Ailes courtes et arrondies. 

Pêche des petits poissons en plongeant dans l’eau 

depuis un plongeoir.

Mésange à longue 

queue 

16 cm 

 

Très petit oiseau ron-

delet avec une 

longue queue étroite. 

Se déplace souvent en petits groupes, d’un buisson 

à l’autre ou le long des haies. Cri typique “tsirrr” et 

“si-si” émis lors des déplacements.

Bergeronnette grise 

18 cm 

 

Oiseau allongé, gris, noir 

et blanc, avec une longue 

queue. Vol onduleux. 

Court rapidement. Hoche 

fréquemment la queue

- le cygne tuberculé,  

- le canard col-vert,  

- le canard de barbarie,  

- le canard mandarin,  

- la grande aigrette,  

- le pigeon ramier,  

- la pie bavarde,  

- le corbeau,  

- la mouette rieuse,  

- le grand cormoran,  

- le sterne,  

- le pivert,  

- l’hirondelle des fenêtres,  

- l’hirondelle rustique,  

- le martinet...

D’autres variétés d’oiseaux volent autour de la Marne, parmis ceux-là : 
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Photos d’aujourd’hui...
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Assemblez les cartes postales anciennes et les photos actuelles deux par deux :  

A : ... 
B : ... 
C : ... 
D : ... 

E : ... 
F : ... 
G : ... 
H : ... 

L’Ile du Moulin Rompu 
 
 
Au 12ème siècle, un des plus puissants sei-
gneurs, le seigneur de Fontenoy voisin immé-
diat du domaine royal, celui de Montceaux, 
ayant sa maison de plaisance à Saint Jean et 
sa forteresse sur la hauteur, portait la ter-
reur dans toute la région. D’un côté il tenait 
péage sur les chemins menant à Paris, d’autre 
part, il guettait les bateaux marchands sur la 
Marne. S’il les manquait à Saint Jean , il les 
rattrapait à Trie-le-Port (Trilport) où un bar-
rage de bateaux lui permettait de mettre à 
mal les convois. Cet écumeur bravait ouverte-
ment Phi-
lippe V et 
Louis VI 
le gros. 
Ce ne fut 

que Louis VII le jeune, protecteur interressé des 
communes qui en 1138 pris et détruisit le repaire de ce ban-
dit. 
  
Le château de Montceaux fut démoli, le moulin sur l’ile 
fut rompu, toutes les possessions seigneuriales confis-
quées, y compris la maison de Saint Jean. Seule la grosse 
tour de cette habitation a survécu, car il était d’usage 
lors de la destruction d’un château féodal de laisser subs-
tituer le donjon, signe de seigneurie. 
Cette tour servit de Colombier (elle fût démolie en 1939). 
Et depuis l’ile s’appelle : “L’Ile du Moulin Rompu”.

Un peu d’histoire...



Autour de l’église 
Ebroïn Maire du Palais sous les Mérovingiens en 659, 
Intendant du palais, jouant le rôle de Premier minis-
tre ou de régent du royaume. 
 
Ebroïn possédait le fief de Saint Jean, son habita-
tion était proche de l’église, elle comprennait tout 
le pâté de maison dont le presbytère actuel est le 
centre. C’est le premier renseignement certain que 
l’on a sur la localité. 
On trouve cette habitation mentionnée sous le nom 
de fief d’Ebroïn, puis par corruption Fief des Broies. 
Il existerait encore en cet endroit deux étages de 
cachots souterrains servant actuellement de caves. 
En 1645 la basse cour du grand logis presbytère te-
nait du fief d’Ebroïn, lequel fut vendu par le chapître 
de Meaux 600 livres à Monsieur Drujon (11 mai 1645 
Thomas, notaire à Meaux).

La cour du Palais 
Saint Jean était du baillage, coutume, grenier à sel de Meaux, relevait 
du roi avec mouvance du fief d’Arpentigny siège de prévôté ; le Prévôt 
avait droit de haute moyenne et basse justice, dont les appels ressor-
tissaient du baillage de Meaux. Un endroit a encore pour nom “la cour 
du Palais”, sans doute à cause du lieu où se rendait la justice.



Pêle-mêle...


